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Aux côtés des représentants du Pape de Rome et des patriarches d’Antioche 
et de Jérusalem, les moines, qui avaient été si farouchement persécutés par 
les empereurs iconoclastes Léon III l’Isaurien (717-741) et Constantin V 
Copronyme (741-775), étaient fortement représentés par quelques 136 
d’entre eux. Après une soigneuse préparation de l’impératrice, les Pères du 
Concile purent anathématiser les hérétiques, qui depuis près de cinquante 
ans interdisaient aux chrétiens orthodoxes de vénérer les icônes du Christ et 
de ses saints sous prétexte d’idolâtrie. 

Ils mirent ainsi fin à la première période de l’Iconoclasme, qui devait 
reprendre vigueur quelques années plus tard, sous Léon V l’Arménien (813-
820), et n’être définitivement liquidé qu’en 843, grâce à l’impératrice 
Théodora et au patriarche saint Méthode. [Ce rétablissement définitif du 
culte des saintes images fait l’objet de la fête de l’Orthodoxie, le premier 
dimanche du Carême, qui est en même temps l’occasion de célébrer la foi 
orthodoxe en général.] Les saints Pères anathématisèrent les patriarches 
hérétiques Anastase, Constantin et Nicétas, réfutèrent le prétendu concile 
œcuménique réuni à Hiéria sur l’initiative de Constantin V (754) et 
proclamèrent la mémoire éternelle des saints défenseurs de l’Orthodoxie: le 
Patriarche Germain (715-730) [Fêté le 12 mai], saint Jean Damascène [Fêté 
le 4 décembre], Georges de Chypre [Il s’agit probablement de saint Georges 
de Métylène, commémoré le 7 avril] et tous ceux qui s’étaient offerts à l’exil 
et à la torture pour la défense des saintes icônes.  

(Voir la suite du texte en page 9) 
 

Autre texte : Sur l’Évangile prononcé le Dimanche des Pères du VIIe concile -page 11 

Pères du 7e Concile œcuménique (1) 

 

Le Septième Concile Œcuménique se réunit à Nicée, en 
Bithynie, du 24 septembre au 13 octobre 787, à 
l’initiative de l’impératrice régente Irène. Sous la 
présidence du patriarche de Constantinople saint 
Taraise (cf. 25 février), il assembla 350 évêques 
orthodoxes, auxquels se joignirent ensuite dix-sept 
autres hiérarques, qui abjurèrent l’hérésie iconoclaste. 
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LUCERNAIRE - STICHÈRES 1-10 LVD- 13-14 
 
1- Seigneur très saint, reçois nos prières vespérales / et accorde-nous la 
rémission de nos péchés, // car toi seul as révélé au monde la Résurrection. 
 
2- Peuples, environnez Sion et entourez-la, / dans ses murs rendez gloire à 
Celui qui est ressuscité des morts, / car c'est Lui notre Dieu // qui nous a 
rachetés de nos iniquités. 
 
3- Venez, peuples, chantons et adorons le Christ, / glorifions sa résurrection 
d'entre les morts, / car c'est Lui notre Dieu // qui a délivré le monde de la 
tromperie de l'Ennemi. 
 
4- Cieux, réjouissez-vous, retentissez fondements de la terre, / montagnes, 
clamez votre joie : / l'Emmanuel a cloué nos péchés sur la Croix, / Il a donné 
la vie et mis à mort la mort, Il a ressuscité Adam, // Lui qui est l'Ami des 
hommes. 
 
Saint Pères  

 

5- Les saints Conciles que les Pères ont tenus à des époques diverses, au 

nombre de sept, / le patriarche Germain le Jeune les a réunis en un seul et 

même Canon / rédigé d’admirable façon, en sorte qu’y fussent conservés 

tous leurs décrets ; / et par lui les Pères furent choisis comme vigilants 

intercesseurs auprès du Seigneur, // pour le salut du troupeau dont ils sont 

les pasteurs. 

 

6- La lettre de la Loi rendit vénérable le nombre sept / pour les enfants des 

Hébreux / qui s’attachèrent à ce mystérieux symbole pour leur culte divin ; / 

et vous les Pères réunis en sept Conciles sur l’ordre de Dieu / qui lui-même 

en six jours a créé l'univers / et bénit le septième jour, // vous l’avez rendu 

plus saint encore comme règle de la foi. 

7- Pères trois fois heureux, / vous nous avez clairement spécifié / que la 

genèse du monde a sa cause en la Trinité ; / et, par un mystérieux calcul 
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pour rendre compte de la vraie foi, / tenant les Conciles au nombre de trois 

et quatre, / vous avez démontré que, si quatre éléments le constituent, // 

c’est par la Trinité que le monde fut créé. 

 

8- Il eût suffi à l'illustre prophète Élisée / de se replier une fois sur le fils de 

la Sunamite / pour lui donner le souffle de vie ; / mais il se replia jusqu’à 

sept fois / s'abouchant avec lui en prophète annonçant les rencontres / où 

vous vous êtes concertés, Pères saints, pour ranimer le Verbe de Dieu // en 

frappant de mort la doctrine d’Arius. 

 
9- La tunique du Christ, divisée et déchirée par les chiens qui aboyaient, / ne 

souffrant pas de le voir dépouillé, vous l'avez sagement recousue, vénérables 

Pères, / comme Sem et Japhet qui n'ont osé contempler jadis la nudité 

paternelle ; / ce faisant, vous avez couvert de honte Arius le parricide, // cet 

éponyme de la fureur, et tous ceux de son parti. 

 
10- Macédonius et Nestorius, Dioscore, Eutychès, Apollinaire, Sévère et 

Sabellius, ces loups redoutables sous leurs peaux de brebis, / en vrais 

pasteurs, vous les avez chassés loin du troupeau du Sauveur, / et les avez 

rendus misérables, dépouillés de leur toison ; // c'est pourquoi nous vous 

disons bienheureux. 

 
Gloire… 

Doxastikon LVD-14 

 

Louons en ce jour les Pères théophores, chantres mystiques de l'Esprit, / qui 

ont fait retentir au milieu de l'Église le chant harmonieux de la théologie, / 

proclamant la Trinité une, à la nature et la divinité immuables ; / ils ont 

déposé Arius et défendu la vraie foi // et prient sans cesse le Seigneur 

d'avoir pitié de nos âmes. 

Maintenant et toujours…Amen. 

 



 

P a g e  5 | 12 
 

THÉOTOKION DOGMATIQUE LVD-14 
 
Chantons la Vierge Marie, la gloire du monde : / elle est issue des hommes, 
elle a enfanté le Maître ; / elle est la porte du ciel, le chant des incorporels et 
l'ornement des fidèles ; / elle est apparue ciel et temple de Dieu ; / elle a 
détruit le mur de l'inimitié, / elle a établi la paix et nous a ouvert le Royaume 
; / elle est pour nous l'ancre de la foi, / car nous avons pour défenseur le 
Seigneur qu'elle a enfanté. / Prends donc courage, prends courage peuple de 
Dieu, / car Il sera le vainqueur des ennemis, // Lui le Tout-puissant. 
 
Entrée : "Lumière joyeuse...(LVD-14)" Puis le prokimenon du samedi soir 
(LVD-15) et des lectures . 
 

LECTURES LVD-16 
 

Lecture de la Genèse (14,14-20) 
 

Abram, ayant appris la capture de Lot son parent, leva les gens de sa maison, au 
nombre de trois cent dix-huit, et poursuivit les rois jusqu'à Dan. Il les assaillit de nuit, 
lui et ses serviteurs, il les battit et les poursuivit jusqu'à Hobal, au nord de Damas. Il 
reprit tous les biens pillés et ramena Lot, son parent, avec ses biens, ainsi que les 
femmes et les gens. Quand Abram revint après avoir battu Kodor-Lagomor et les rois, 
ses alliés, le roi de Sodome sortit à sa rencontre dans la vallée de Savé, qui est la vallée 
du Roi. Melchisédech, roi de Salem, offrit du pain et du vin ; il était prêtre du Dieu 
très-haut. Il bénit Abram en disant : Béni soit Abram par le Dieu très-haut qui a créé 
le ciel et la terre ! Et béni soit le Dieu très-haut qui a livré tes ennemis entre tes mains!  
 

Lecture du Deutéronome (1,8-11,15-17) 
 

Moïse dit aux enfants d'Israël : Voici le pays que je vous ai livré ; allez prendre 
possession de la terre que j'ai promise à vos Pères, Abraham, Isaac et Jacob, et à leur 
postérité après eux. En ce temps-là je vous ai dit : Je ne puis porter seul la charge de 
vous tous. Le Seigneur votre Dieu vous a multipliés, et vous voici nombreux comme 
les étoiles du ciel. Le Seigneur, le Dieu de vos Pères, accroisse votre nombre encore 
mille fois et vous bénisse, comme il vous l'a promis ! Et j'ai choisi parmi vous des 
hommes sages, avisés, éprouvés, que j'ai mis à votre tête en qualité de chefs de 
milliers, de centaines et de dizaines, et de scribes pour vos tribus. En ce temps-là je 
prescrivis à vos juges : vous entendrez vos frères, et vous rendrez justice entre un 
homme et son frère ou l'étranger en résidence près de lui. Vous jugerez sans faire 
acception de personne, vous écouterez le petit comme le grand, vous ne craindrez 
aucun homme, car le jugement relève de Dieu. 
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Lecture du Deutéronome (10, 14-21) 

 
Moïse dit aux enfants d'Israël : C'est au Seigneur ton Dieu qu'appartiennent les cieux 
et les cieux des cieux, la terre et tout ce qui s'y trouve. Entre tous le Seigneur a choisi 
vos Pères, par amour pour eux, et après eux c'est leur postérité, c'est vous, qu'il a élus 
parmi toutes les nations jusqu'à ce jour. Circoncisez votre cœur et cessez de raidir le 
cou ; car le Seigneur votre Dieu est le Dieu des dieux et le Seigneur des seigneurs, le 
Dieu grand, puissant et redoutable, qui ne fait pas acception de personne et ne se 
laisse pas corrompre par des présents, il fait droit à la veuve et l'orphelin, il aime 
l'étranger, auquel il donne pain et vêtement. C'est le Seigneur ton Dieu que tu 
craindras, c'est lui que tu serviras seulement, à lui tu t'attacheras, par son nom seul tu 
feras serment. Il est ta gloire, il est ton Dieu, il fit pour toi ces exploits merveilleux que 
tu as vus de tes yeux. 
 
Suivi de l’ecténie de supplication «Daigne en cette soirée Seigneur…» (LVD-
16), de la prière vespérale (LVD-17) et de l’ecténie de demandes (LVD-18) 
 
 

APOSTICHES - Stichères 1-4   LVD-20 
 
1-Par ta passion, ô Christ, nous sommes libérés des passions / et par ta 
résurrection nous sommes délivrés de la corruption ; // Seigneur, gloire à 
toi. 
 
v. Le Seigneur est entré dans son règne, / Il s'est revêtu de splendeur. 
 
2-Que la création soit dans l'allégresse, que les cieux se réjouissent, / que les 
peuples battent des mains dans la joie ; / car le Christ notre Sauveur a cloué 
nos péchés sur la Croix. / Il a mis à mort la mort et nous a donné la vie ; / en 
Adam Il a relevé tous les hommes de la chute, // Lui qui est l'Ami des 
hommes. 
 
v. Car Il a affermi l'univers / qui ne sera pas ébranlé. 
 
3-Toi qui es le Roi du ciel et de la terre, toi l'Inconcevable, / par ta propre 
volonté Tu as été crucifié par amour des hommes. / Les enfers t'ayant 
rencontré sous terre furent remplis d'amertume, / tandis que les âmes des 
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justes t'accueillaient dans la joie. / Adam te vit, ô Créateur, dans les 
profondeurs et se releva. / Ô merveille ! / Comment la Vie de tous a-t-elle 
goûté la mort ? / Il l'a voulu ainsi pour illuminer le monde qui Lui clame : // 
Seigneur, ressuscité des morts, gloire à toi. 
 
v. À ta maison convient la sainteté, Seigneur, / pour la suite des jours. 
 
4-Portant la myrrhe, les femmes en pleurs, arrivèrent en toute hâte à ton 
sépulcre ; / elles ne trouvèrent pas ton corps très pur, / mais ayant appris de 
l'ange le nouveau et merveilleux miracle, / elles l'annoncèrent aux apôtres : 
Le Seigneur est ressuscité // accordant au monde la grande miséricorde. 
 

Gloire… 

DOXASTIKON LVD-20 

Dans la prière célébrons aujourd'hui avec foi et piété, / le souvenir des Pères 
théophores / qui s'étaient réunis des confins de tout l'univers dans la 
glorieuse ville de Nicée ; / ils ont rejeté l'affirmation impie d'Arius / qu'ils 
ont banni d'un commun accord de l'Église catholique ; / ils ont clairement 
enseigné à tous de confesser / que le Fils de Dieu est consubstantiel au Père, 
coéternel à Lui et existant avant les siècles, / ce qu'ils ont énoncé clairement 
et avec piété dans le Symbole de la foi ; / c'est pourquoi nous aussi, suivant 
leurs enseignements divins, / nous adorons avec une foi constante le Fils 
avec le Père et l'Esprit très saint, // divinité une et Trinité consubstantielle. 

Maintenant…Amen. 

 
THÉOTOKION  LVD- 20 

Accueille la supplique de tes serviteurs, ô Toute-immaculée, / toi qui apaises 

les funestes attaques qui se lèvent contre nous, / et qui nous délivres de 

toute affliction ; / car en toi seule nous avons un appui ferme et constant, / 

nous qui possédons ta protection ; / et qu'en t'implorant, ô Souveraine, / 

nous ne soyons pas couverts de honte ; / hâte-toi de répondre aux 
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supplications de ceux qui te clament avec foi : / Réjouis-toi, ô Souveraine, // 

secours, joie et protection de tous, et salut de nos âmes. 

Suivi du cantique de Syméon (LVD-21) du trisagion (LVD-21) et de la 

prière dominicale (Notre Père) (LVD-22) 

TROPAIRES LVD-22 
 

Tropaire du dimanche (version St Benoit)- 

La pierre scellée par les juifs, Ton Corps très pur gardé par les soldats, Tu 
ressuscites le troisième jour, ô Sauveur, donnant la vie au monde. C’est 
pourquoi les vertus célestes Te crient, ô Donateur de vie : Gloire à Ta 
résurrection ô Christ! Gloire à Ton Royaume! Gloire à Ton économie! Seul 
ami de l’homme. 

Gloire… 

Tropaire des Pères   

 

Tu es glorifié au-dessus de tout, ô Christ notre Dieu, / Toi qui as établi nos 

Pères pour illuminer la terre ; / et par eux, Tu nous as tous guidés vers la 

vraie foi. // Très-miséricordieux, gloire à To. 

 

Maintenant… Amen.  

 

Théotokion de l’apolitykion dominical 
 

Toi qui pour nous es né d'une vierge et as enduré la Croix, ô Très-Bon, / qui 

par la mort as dépouillé la mort / et, en tant que Dieu, as manifesté la 

Résurrection, / ne dédaigne pas ceux que Tu as créés de ta main, / montre 

ton amour pour les hommes, ô Miséricordieux. / Accueille l'intercession de 

celle qui T'a enfanté, la Mère de Dieu, // et sauve un peuple désespéré, ô 

notre Sauveur. 

 

Suivi du congé des vêpres  (LVD-22). 
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Pères du 7e Concile œcuménique 

(suite du texte de deuxième de couverture (page 2)) 

 

 

Dans la définition qu’ils 
proclamèrent lors de la septième et 
dernière session du concile, les 
Pères déclarèrent: «Nous 
définissons en toute exactitude et 
avec le plus grand soin que: comme 
les représentations de la Croix 
précieuse et vivifiante, de même les 
vénérables et saintes images, 
qu’elles soient peintes, en 
mosaïques ou en quelque autre 
matière appropriée, doivent être 
placées dans les saintes églises de 
Dieu, sur les saints ustensiles et les 
vêtements, sur les murs et les 
tableaux, dans les maisons et sur 
les chemins; aussi bien l’image de 
notre Seigneur, Dieu et Sauveur 
Jésus-Christ, que celles de notre 

Souveraine immaculée la Mère de 
Dieu, des saints anges et de tous les 
saints. Plus on regardera en effet 
fréquemment ces représentations 
imagées, plus ceux qui les 
contempleront seront amenés à se 
souvenir de leurs modèles, à se 
porter vers eux et à témoigner en 
les baisant une vénération 
respectueuse, sans que cela soit, 
selon notre foi, une adoration 
véritable, laquelle ne convient qu’à 
Dieu seul. Mais comme on le fait 
pour le signe de la Croix précieuse 
et vivifiante, pour les saints 
évangiles et les autres objets sacrés, 
on offrira de l’encens et des cierges 
en leur honneur, selon la pieuse 
coutume des anciens. 
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Car l’honneur rendu à l’image 
remonte jusqu’à son modèle, et qui 
vénère une icône vénère en elle la 
personne (l’hypostase) qui y est 
représentée. C’est ainsi qu’on 
gardera l’enseignement de nos 
saints Pères et la tradition de 
l’Église catholique qui a reçu le 
message de l’Évangile d’une 
extrémité du monde à l’autre». Ce 
n’était pas seulement le culte des 
saintes images que les Pères 
défendaient ainsi, mais au fond la 
réalité même de l’Incarnation du 
Fils de Dieu: «Je représente Dieu 
l’Invisible, dit saint Jean 
Damascène, non pas en tant 
qu’invisible, mais dans la mesure 
où il est devenu visible pour nous 
par la participation à la chair et au 
sang. Je ne vénère pas la matière, 
mais je vénère le Créateur de la 
matière qui pour moi est devenu 
matière, qui a assumé la vie dans la 
matière et qui, par la matière (c’est 
à dire son corps mort et ressuscité) 
a réalisé mon salut». [1er Discours 
sur les saintes Images, 16 (PG 94, 
1245)] En assumant la nature 
humaine, le Verbe de Dieu la 
divinisa sans qu’elle perdit ses 
caractéristiques propres. 

C’est pourquoi, bien que dans son 
état glorifié elle ne soit plus 

accessible à nos sens, cette nature 
humaine peut cependant être 
représentée. Et l’image du Christ, 
dont la fidélité est garantie par la 
tradition de l’Église, devient 
présence véritable de la Personne 
divine et humaine de son modèle, 
canal de grâce et de sanctification 
pour ceux qui la vénèrent avec foi. 
Le second concile de Nicée est le 
septième et dernier Concile 
Œcuménique reconnu par l’Église 
Orthodoxe. Cela ne signifie pas 
toutefois que d’autres conciles 
œcuméniques ne puissent se réunir 
dans l’avenir, mais plutôt qu’en 
prenant le septième rang le synode 
de Nicée a assumé le symbole de 
perfection et d’achèvement que 
représente ce nombre dans la 
sainte Écriture (cf. par exemple: 
Gen. 2, 1-3). Il clôt l’ère des 
grandes querelles dogmatiques, qui 
ont permis à l’Église de préciser en 
des définitions excluant toute 
ambiguïté les limites de la sainte 
Foi orthodoxe. Désormais, toute 
hérésie peut et pourra être 
assimilée à l’une ou l’autre erreur 
que l’Église rassemblée en conciles 
universels a anathématisées, 
depuis le premier (325) jusqu’au 
second concile de Nicée (787). 

 
 

(1) Source : Tiré du synaxaire du hiéromoine Macaire de Simonos Petra 
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Dimanche des saints Pères : Jean 17, 1-13 

 
L’Évangile de ce jour nous révèle que le Christ, à la fois à la tête et au milieu de son 
Église, est Celui qui intercède, le Grand Pontife. Quel mystère incompréhensible que 
celui du Fils de Dieu priant son Père dans l’Esprit ! Jésus Christ est vrai Dieu et vrai 
Homme. Le Dieu Homme, dans son humanité, prie le Père céleste pour tous les 
membres de son Corps. Plusieurs fois, dans le saint Évangile, nous apprenons que 
Jésus priait, qu’Il est l’Orant par excellence, et Celui qui apprend aux hommes à prier. 
Par quelle révélation sublime avons-nous aujourd’hui les mots mêmes par lesquels Il 
s’adresse au Père ? Saint Jean est bien celui qui pose son oreille sur le cœur du Maître : 
il a écouté, il a entendu, il a retenu et il a noté ce qu’il a su par expérience de cet 
extraordinaire discours dans lequel le Seigneur parle de ses disciples à son Seigneur. 
Le Seigneur parle au Seigneur, Il lui parle de son peuple. Cette prière définit l’Église 
elle-même comme lieu du dialogue du Fils et du Père. Toutes les prières liturgiques, 
les sacrements, les bénédictions ont comme contenu cette intercession admirable dont 
nous avons la révélation en ce jour. L’Église est le lieu divino humain par excellence, le 
temple non fait de main humaine, dans lequel, de façon inouïe, résonne la parole de la 
Parole en personne, adressée, non pas aux hommes, mais au Père, la Source même de 
cette Parole. La Parole remonte ainsi à sa source. Le Fils rend compte de sa mission 
parmi les hommes. Il atteste son obéissance au Père, l’union totale de sa volonté 
humaine à la volonté divine. Et Il parle de nous, les vivants et les défunts. 
De quoi parlent le Père et le Fils ? – Ils parlent de nous, et avec quelle considération ! 
Nous sommes « ceux que le Père a donnés au Fils », appelés à la connaissance parfaite 
de la vérité. Cette parole du Fils à notre sujet nous consacre ; elle atteste notre dignité : 
donnés par le Père au Fils ; rendus au Père par le Fils ; investis de la connaissance du 
Fils et du Père ; tirés du monde et toutefois présents dans le monde ; gardés et 
protégés par l’amour mutuel du Père et du Fils ; et promis à la grande joie de Dieu. 
Nous l’apprenons dans ce message divin : le but de l’Incarnation est le partage aux 
hommes de la joie du Fils. 
Que la parole et le message de ce jour transpercent notre cœur, nous bouleversent, 
nous remplissent à la fois de crainte devant la grandeur de notre dignité de baptisés, 
de repentir en pensant à notre inconscience, et d’une immense gratitude car nous 
n’avons rien fait pour recevoir l’immense cadeau d’être consacrés à Dieu, d’être son 
peuple. Le brisement de notre cœur signifiera l’éveil de la conscience spirituelle : nous 
appartenons au Seigneur par notre foi, par le baptême au Nom précisément du Père et 
du Fils et du saint Esprit. Mais nous ne sommes pas seulement les enfants gâtés du 
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Bon Dieu, des privilégiés, injustement dotés de la grâce divine ! Cette élection et cette 
appartenance divines nous créent une responsabilité devant le Père et le Fils. Notre 
mission de baptisés procède de notre dignité. En particulier, nous sommes 
responsables de la joie de Dieu, de la faire rayonner afin que d’autres que nous y aient 
part également. 

(Radio Notre-Dame 11 octobre 2015) 

Source internet : www.sagesse-orthodoxe.fr/homelies/dimanche-des-saints-peres-jean-17-1-13 
11-octobre-2015/ 

 
 

 
 

 

 
 

 

Note : LVD fait référence au Livret  
des Vêpres dominicales et le 

numéro à la page correspondante 
dudit livret (ex. LVD-14 ; page 14 du 

livret). 

 
 

 

Ce livret du propre des Vêpres est le 

complément hebdomadaire du Livret  

des VÊPRES DOMINICALES (LVD)  

( Édition révisée) qui contient le 

commun des célébrations. 
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